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Résumé. Le nombre chromosomique de  douze taxa appartenant à  onze familles 
d’angiospermes marocaines sont rapportés: Achyranthes sicula n = 40; Bidens pilosa 
2n = 60 et n = 30; Carrichtera annua 2n = 16; Clematis cirrhosa 2n = 16; Eryngium 
atlanticum n = 8; Parietaria judaica n = 13; Parietaria lusitanica subsp. lusitanica n 
= 10;  Scrofularia canina 2n = 24; Sixalix atropurpurea 2n = 16; Solanum sodomaeum 
n = 12;   Spergularia diandra 2n = 18 et Urginea maritima n = 30. La plus part des 
ces nombres sont rapportés pour la première fois sur des populations marocaines. Des 
microphotographies mitotiques ou méiotiques ainsi qu’un bref commentaire sont signalés 
pour chaque taxon.

Summary. Chromosome numbers of twelve taxa from eleven families of Moroccan 
angiosperms are reported: Achyranthes sicula n = 40; Bidens pilosa 2n = 60 et n = 
30;  Carrichtera annua 2n = 16; Clematis cirrhosa 2n = 16; Eryngium atlanticum n = 
8; Parietaria judaica n = 13; Parietaria lusitanica subsp. lusitanica n = 10;  Scrofularia 
canina 2n = 24; Sixalix atropurpurea 2n = 16; Solanum sodomaeum n = 12;  Spergularia 
diandra 2n = 18 and Urginea maritima n = 30. Most of those numbers were reported for 
the fi rst time in Moroccan populations. Mitotic or meiotic metaphases microphotographs 
and brief comments are detailed for each taxa studied. 

INTRODUCTION

Le présent travail constitue une suite aux contributions sur la connaissance 
du nombre chromosomique des phanérogames marocaines (Tahiri & Cubas, 
2000; Tahiri & Crespo, 2006; Tahiri & al., 2004-2007; El Alaoui-Faris 
& Cauwet-Marc, 2006). La position géographique du pays, son relief et ses 
bioclimats lui confèrent des milieux naturels variés qui recèlent une richesse 
fl oristique diversifi ée et un endémisme important (Benabid, 2000). Toutes ces 
qualités font que l’apport des données cytogénétiques serait un élément de plus 
dans l’évaluation et la préservation de la biodiversité fl oristique du Maroc. 
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MATERIEL ET METHODES

Les graines ou fruits sont récoltés et les plantes mises en herbier (collection 
personnel au laboratoire de botanique). Les mitoses sont observées sur des 
méristèmes radiculaires. Pour cela, les racines sont prétraitaient à l’eau froide 
pendant 24 h puis fi xées dans une solution d’alcool acétique et conservées. 
Avant écrasement une hydrolyse à l’acide chlorhydrique 5 fois normal à la 
température ambiante est effectuée. La coloration est obtenue par l’orcéine 
acétique à 2,5%. 

L’étude de la méiose est effectuée sur des boutons fl oraux précédemment 
fi xés dans une solution d’alcool acétique. Les anthères sont écrasées puis addi-
tionnées d’une goutte de carmin acétique, la préparation est chauffée légèrement 
ainsi une simple pression avec le pouce permet d’étaler les cellules.

RESULTATS ET DISCUSSION

Achyranthes sicula (L.) All. (Amaranthaceae) – n = 40 (Fig. 1 A).

 Maroc nord atlantique, Rabat, 34° 00’ N 6° 50’ W, 20 Mai 2008.

C’est une espèce nitrophile originaire des régions tropicales d’Asie et 
d’Afrique et naturalisée en méditerranée (Fennane & al., 1999). Au niveau 
caryologique elle forme un complexe polyploïde où plusieurs niveaux de ploïdie 
ont été signalés en littérature. Cependant, selon la provenance du matériel étudié 
le niveau de ploïdie varie ainsi n = 21 et 42 ont été rapportait sur des popula-
tions d’origine indienne (Pal, 1964). Tandis qu’Auquier & Renard (1975) 
signalaient 2n = 42 et 84 pour des populations en provenance de certains pays 
d’Afrique. Alors qu’en Chine Wu & al. (2003) indiquaient plusieurs nombres: 
2n = 42, 48, 84, 96. Notre comptage n = 40 est conforme à celui rapporté par 
Diosdado & al. (1994) au niveau diploïde sur des populations espagnoles.

Bidens pilosa L. (Asteraceae) – n = 30 et 2n = 60 (Fig. 1 B).

 Maroc atlantique nord, Rabat, 33° 50’ N 6° 50’ W, 25 Avril 2008. 

Cette espèce, d’origine tropicale et subtropicale est cosmopolite (Ballard, 
1986). Sur le plan caryologique elle est manifeste une forte polyploïdie: 2n = 
24, 36, 48, 72; pouvant être liée ou non à une variabilité morphologique en 
particulier celle relative au capitule: discoïde ou radié ou bien au niveau de la 
ligule: taille et couleur (Ballard, 1986; Grombone-Guaratini & al., 2006). 
La population étudiée présente les feuilles moyennes triséquées et les capitules 
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sont tous discoïdes à ligule nulle. Les nombres n = 30 et 2n = 60 correspondent 
à un niveau pentaploïde: 2n = 5x = 60 et sera un nouveau cytotype dans le 
complexe Bidens pilosa.

Carrichtera annua (L.) DC. (Brassicaceae) – 2n = 16 + 0-1 B.

Maroc, Anti Atlas occidental, Mirleft, 29° 35’ N 10° 02’ W, 6 Avril 2008. 

C’est un genre monotypique. Au Maroc cette espèce est rencontrée dans 
toutes les subdivisions géographiques du pays (Fennane & al., 1999). Plusieurs 
auteurs (Arista & Ortiz, 1994; Lysak & al., 2005) ont rapporté les nombres 
chromosomiques diploïde et haploïde chez ce taxon que nous confi rmons ici 
au niveau diploïde. Ajoutons que l’une des huit paires est satellifère et parfois 
un chromosome B a été observé.

Clematis cirrhosa L. (Ranunculaceae) – 2n = 16 (Fig. 1 C).

Maroc nord atlantique, Mehdia, 34°14’ N 6°40’ W, 8 Décembre 2008.

C’est une plante grimpante, méditerranéenne et  à floraison précoce: 
automne-hiver (Fennane & al., 1999). Au niveau chromosomique le nombre 
diploïde 2n = 16 a été rapporté par de nombreux auteurs aussi bien chez cette 
espèce (Constantinidis & al., 1997)  que chez la majorité des taxa rattaché 
à ce genre (Dawson, 1993). Ce dernier auteur ajoute que toutes les espèces 
diploïdes présentent la même formule chromosomique: cinq paires méta à 
sub-métacentriques, une paire subtélocentrique et deux paires télocentriques. 
Les chromosomes télocentriques peuvent être soit uniquement satellifères ou 
bien accompagnés en plus d’un bout d’hétérochromatine qui relie le satellilte 
au bras court du chromosome. Par ailleurs, la comparaison morphologique des 
deux paires télocentriques à travers de nombreuses espèces du genre a permis 
à l’auteur de distinguer des pieds mâles et des pieds femelles parmi les plantes 
analysées. La population marocaine étudiée présente la même morphologie 
chromosomique que le reste des taxons diploïdes rattachés au genre Clematis. 
Nous avons remarqué la présence quasi permanente d’une paire satéllifère portée 
par l’une des paires télocentriques. Cependant nous ne pouvons se prononcer ni 
sur le sexe des plantes analysées ni sur la présence de chromosomes B parfois 
observé par Constantinidis & al. (1997).
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Eryngium atlanticum Batt. & Pitard (Apiaceae) – n = 8.

Maroc nord atlantique, Rabat, 33° 58’ N 6° 44’ W, 20 Juin 2008.

Cette espèce est une endémique marocaine caractéristique de certains dayas 
sablonneux (Fennane & al., 2007). Le nombre n = 8 est conforme à celui ren-
contré chez d’autres taxons de ce genre au Maroc aussi bien au niveau haploïde 
que diploïde (Quezel, 1957; Perdigo Ariso & Llaurado Mirvall, 1985; 
Galland, 1988; Arista & Ortiz, 1994). Il ressort de l’étude synthétique sur 
la cytogénatique des Eryngium (O’Leaury & al., 2004) que toutes les espèces 
marocaines dont le nombre chromosomique est connu sont diploïdes et ont x = 
8 comme nombre de base. Tandis qu’ailleurs dans le monde des espèces aussi 
bien diploïdes avec x = 7, 8 et 9 que polypoïdes sont rencontrées dans ce genre. 

Parietaria lusitanica L. subsp. lusitanica (Urticaceae) – n = 10.

Maroc nord atlantique, Rabat, 34° 00’ N 6° 50’ W, 18 Février 2008. 

Notre comptage au niveau haploïde est conforme à celui signalé chez ce 
taxon par Gonzalez Zapatero & al. (1998) sur des populations espagnoles 
où sont rapportés 2n = 20 et n = 10. Tandis qu’il diffère de celui de 2n = 16 
signalé par Slavik & al. (1993) et Runemark (1996) sur des populations en 
provenance respectivement de Grèce et d’Angleterre. 

Parietaria judaica L. (Urticaceae) – n = 13 (Fig. 1 D).

Maroc nord atlantique, Rabat, 34° 00’ N 6° 50’ W, 12 Février 2008. 

Ce comptage chromosomique au niveau haploïde est conforme à ceux ra-
pportés par de nombreux auteurs: Hollingsworth & al. (1992); Al-Bermani 
& al. (1993); Runemark (1996) et Daniela (1997) au niveau diploïde. On 
remarque dans les métaphases I que les chromosomes de certains bivalents 
sont punctifomes.

 

Scrophularia canina L. (Scrophulariaceae) – 2n = 24 (Fig. 1 E).

 Maroc, Anti Atlas occidental, Mirleft, 29° 34’ N 10° 15’ W, 6 Avril 2008. 

Chez cette espèce plusieurs nombres chromosomiques sont rapportés en 
littérature 2n = 24, 26 et 30 (Ortega Olivencia & Devesa Alcaraz, 1991; 
Boscaiu & al., 2000). Le nombre de base dans le genre Scrophularia est 
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variable: x = 12-15, il serait secondaire à des nombres plus faibles: x = 6-9 
comme il a été suggéré par Ortega Olivencia & Devesa Alcaraz (1990) 
pour les populations en provenance de la Péninsule Ibérique et celles des Iles 
Baléares. Selon ces auteurs, la section Scrophularia regroupe des taxons po-

Fig. 1. A: Achyranthes sicula (L.) All., métaphase I à n = 40 bivalents; B: Bidens pilosa L., plaque 
métaphasique à 2n = 60; C: Clematis cirrhosa L., métaphase à 2n = 16; D: Parietaria judaica L., 
métaphase I à n = 13 bivalents; E: Scrophularia canina L., métaphase somatique à 2n = 24; F: Sixalix 
atropurpurea (L.) Greuter & Burdet, plaque métaphasique à 2n = 16; G: Solanum sodomaeum L., 
métaphase I à n = 12, la fl èche indique deux chromosomes B; H: Spergularia diandra (Guss.) Boiss., 
plaque métaphasique à 2n = 18; I: Urginea maritima (L.) Baker, métaphase méiotique à n = 30 bivalents, 
la fl èche indique un multivalent. Barre: 5 μm. 
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lyploïdes à nombres chromosomiques élevés tandis que la section Canina, au 
quelle appartient notre espèce, est formée d’espèces diploïdes dont le nombre 
de base est x = 12; ces taxons seraient à l’origine de ceux polyploïdes. Dans 
la fl ore marocaine les nombres chromosomiques de cinq espèces rattachées au 
genre Scrophularia sont tous élevés (Quezel, 1957; Humphries & al., 1978; 
Ortega Olivencia & Rodríguez Riano, 1997; Ortega Olivencia & De-
vesa Alcaraz, 1998) et correspondraient à des polyploïdes. 

Sixalix atropurpurea (L.) Greuter & Burdet (Dipsacaceae) – 2n = 16 + 0-5 
B (Fig. 1 F).

Maroc nord atlantique, Rabat, 33° 57‘ N 6° 53‘ W, 20 Juin 2008. 

Cette espèce est le synonyme de Scabiosa atropurpurea L. Notre comptage 
est en accord avec celui rapporté par de nombreux auteurs (Queiros, 1980; 
Devesa, 1981; Verlaque, 1982; Valdés & al., 1997). Verlaque (1986) ra-
pporte les deux nombres: haploïde et diploïde, et remarque la présence parfois 
de chromosomes B aussi bien en mitose (0-2) qu’en méiose (0-8). Dans la 
population étudiée on a noté la présence d’une paire satéllifere plus ou moins 
visible selon les préparations et aussi parfois des chromosomes surnuméraires 
qui s’ajoutaient à la garniture chromosomique. Ces chromosomes sont en nom-
bre variable de 0-5 et ils s’accompagnaient rarement d’un isochromosome B.

Solanum sodomaeum L. (Solanaceae) – n = 12 + 0-2 B (Fig. 1 G).

Maroc nord atlantique, Mehdia, 34°14’ N 6°40’ W, 20 Juin 2008. 

C’est un arbrisseau épineux, naturalisé dans la fl ore marocaine (Fennane & 
al., 2007). Notre comptage au niveau haploïde confi rme le nombre 2n rapporté 
en littérature pour toutes les espèces diploïdes rattachées au genre Solanum 
(Randell & Symon, 1976; Fernandez & al., 1985; Ruiz de Clavijo, 1993 
et 1994; Diosdado & al., 1994). En métaphase I nous avons compté 10 biva-
lents indépendants plus un multivalent de quatre chromosome auxquels parfois 
s’ajoute deux chromosomes surnuméraires. La présence de ces chromosomes 
serait intéressante à confi rmer au stade diploïde. 
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Spergularia diandra (Guss.) Boiss. (Caryophyllaceae) – 2n = 18 (Fig. 1 H).

Maroc, Anti Atlas occidental, Mirleft, 29° 34’ N 10° 15’ W, 6 Avril 2008. 

Notre comptage pour cette espèce est conforme à celui rapporté en littéra-
ture. Au Maroc n = 9 a été signalé par Humphries & al. (1978) sur une autre 
population récoltée aux environ de Fès. Par ailleurs 2n = 18 a été rapporté dans 
de nombreuses espèces du genre Spergularia (Dalgraad, 1986; Petrova, 1995; 
Runemark, 1996) où le nombre diploïde 2n = 18 apparaît généralement stable. 

Urginea maritima (L.) Baker (Hyacinthaceae) – n = 30 (Fig. 1 I). 

Maroc nord atlantique, Rabat, 33° 57’ N 6° 53’ W, 12 septembre 2009.

C’est une espèce caractéristique du pourtour méditerranéen. Au niveau chro-
mosomique les nombres n et 2n sont signalés par de nombreux auteurs (Batta-
glia, 1964; Talavera & al., 1995). L’étude caryologique de 22 populations 
d’Urginea maritima s. l. du centre et de l’ouest de la région méditerranéenne 
a permis à Boscaiu & al. (2003) d’identifi er trois niveaux de ploïdie: 2x (2n 
= 20), 4x (2n = 40) et 6x (2n = 60). Les diploïdes ont été trouvés en Sicile 
(Italie) et à l’Ile de Minorque (Baléares, Espagne), les tétraploïdes en Sardaigne 
(Italie), Ile de Majorque et Ibiza (Baléares, Espagne) et en Algérie; tandis que 
les hexaploïdes n’ont été identifi és que dans les populations en provenance 
de certaines régions d’Espagne continentale (provinces d’Almería, Alicante et 
Castellón). Aussi, l’analyse morphologique de quatorze des populations étudiées
a montré que les plantes diploïdes de Minorque se distinguent nettement, par 
plusieurs caractères, de toutes les autres populations étudiées, y compris les 
diploïdes de Sicile. Au contraire, il était impossible de distinguer sur la base 
des caractères morphologiques considérés les diploïdes de la Sicile des autres 
tétraploïdes et hexaploïdes, ils sont tous assez similaires. Notre population 
serait hexaploïde, en métaphase I nous avons observé différentes formes de 
multivalents qui s’ajoutent aux bivalents normaux.. 
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